
Récemment, les relations entre 
l’administration américaine et le Vatican 
ont été marquées par de fortes tensions. 
En effet, lors de son voyage en Afrique, le 
Pape a prononcé un discours sur la paix 
et sur la justice sociale. Ce discours n’a 
pas été bien accueilli par le président 
américain et des critiques très dures ont 
été formulées. Le gouvernement a affirmé 
que ces paroles représentaient une 
menace pour ses intérêts stratégiques. 
Cette opposition idéologique est 
désormais au cœur de tous les débats. 
Pourtant, les équipes diplomatiques ont 
poursuivi leurs efforts pour maintenir un 
contact régulier entre les deux états. 
 
 
 
 

 
 
 
 



Tandis que le monde observe ces 
échanges animés, de nombreux experts 
se demandent si le président américain 
poursuivra sa politique de pression. Une 
rupture avec le chef de l’Église deviendrait 
un problème majeur pour la stabilité 
internationale. Désormais, les regards se 
tournent vers les célébrations du 4 juillet 
aux États-Unis. En effet, Donald Trump a 
invité le Pape pour cet anniversaire 
historique, mais celui-ci a décliné 
l’invitation. À la place, il se rendra à 
Lampedusa, en Italie, pour rencontrer des 
migrants. Ce choix symbolique montre 
que le souverain préfère se concentrer sur 
l'aide humanitaire. 


